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FEVRIER 1962 2 FEBRUARI 1962 

LA PLUPART DE NOS MEMBRES ONT DEJA VERSE LEUR 
COTISATION 1962. - VOUS AUSSI ? 

DE MEESTEN ONZER LEZERS HEBBEN REEDS HUN BIJDRAGE 
VOOR 1962 GEST'ORT. - BENT U OOK REEDS I N  ORDE? 

ASSEMBLEE GENERALE DE L'ALLIANCE. 
Organisée par la section de Bruges, l'Assemblée Générale de l'Alliance se 
tiendra probablement le dimanche 8 avril. 

ALGEMENE VERGADERING VAN HET GENOOTSCHAP 
Door de afdeling Bmgge ingericht zal de Algemene Vergadering van het 
Genootschap waarschijnlijk doorgaan op zondag 8 april. 



EDITORIAAL - EDITORIAAL 

Bhwn twee manden zal hct  chi^ wu OBS niaonàblad, ia.rijn 
buiw vonn, aija twoalMG jar  iagium. Cadurende deze eiena elf p m  
bwcht het U ver$&lleude caaal@ en mtW6 van de meest di-.& 
Ondanks het $oit dat we tijdew het vedopea jar enkek moeilijkhedcm 
\.on bachaische aard h t b h  kond - hismPn werd nads oeddpon - zijn 
w wt &iota, ol. mna&à aai e g  hqlarc v ~ d t  te ~ t e n  nmm. 

Er werd een voorlopige redactie opgericht. Dhr. De Mey kwam zich 
voegen bil de beide secretarissen. 

Teneinclc onze arbeid te laten overeenstemmeii iiiet de wens van onzc 
leden, vragcil we U ons schriftelijk uwe opii-iie over de laatst verschenen 
niaândbladen te laten kennen en ons te laten weten aan welke soort arti- 
hels U de voorkeur geeft. De afdelingen worden verzocht deze vraag tij- 

.ciens hun eerstltomende vergadering te bespreken en ons de uits1,ig ervan 
bekend te maken. 

aog Jmer te verbaterul. 

Au mois d ? a d  s"". notre balleiin débtm, du moias sots sa 
forme acttiellc, sa &ùne année. Pendant ces onze @&es a&es 
ii vous o d m 6  des diffémts catrilogues et d d e s  hitant d e  sujets 
les plas divers. Mdgd le fois c nous a- coma, au ccm~ de l'exer- 
rice pi;i pelques difEciil* P& + J x b i q t ~  - a ~ m q w  am< nvom 
dé3 - nous sommes décidQ dc donna Q notre bolleth un é m r  

Il fût  érigé une rédaction provisoire. Mr. De Mey est venu se joindre 
aux deux secrétaires. 

De natrc wt0, ~ o n s  ne m- aucua effort pour vous aider. Vw 
critiques snont toujom~ let bienvenus. Il nom m h d  p i k  dc 
kcr4œ r in thSc  le numismate EutopCen. D e  tek  sorte now es& 

am 'ore damatage notn buIletin, œ iien saus Iequd notre a9m 
cistm seniit un mp $ans b. 

De redactie - La rédaction 

P. Dewit A.A. Haeck J. De Mey 

CATALOGUE DES MONNAIES EMISES PAR LES PROVINCES 
D U  SUD E N  REVOLTE CONTRE LEUR SOUVERAIN LEGITIME 
(+ Monnaies de siège). 
(Duchés de BRABANT, LIMBOURG, LUXEMBOURG, Comtés de 
I'LANDRE, ARTOIS, NAMUR, seigneurie de MALINES, et marquisat 
d'ANVERS, TOURNAI et CAMBRAI). 

Par DEMEY Jean. 
II 

REVOLUTION F'LAMANDE 1483-1492 
HISTORIQUE : 

Malgré les droits incontestables qu'avait Maximilien (veuf de Marie 
de Bourgogne) à la tutelle de ses enfants et  à la régence des états de son 
fils ; la Flandre, sous l'influence des Gantois, lui dénie obstinément tout 
dioit de tutelle. 

Les Etats accusent Maximilien d'avoir usurpé les titres et  les armes 
du comté, et nomment un conseil de régence, composé de quatre seig- 
neurs du pays. Bruges et Gand, siège des deux ateliers monétaires son@ 
aux mains des communes. 

Le 14 mai 1484, le Grand Batard de Bourgogne vient à Bruges pour 
rétablir la paix mais les négociations échouent. Les flamands s'assurent de 
l'alliance de leur suzerain le roi de France, Charles VIII. 

Maximilien décide d'user de la force contre «les rebelles et désobéis- 
sants sujets du pays de Flandre,. Il s'empare de Ternionde, d7Audenaerde, 
de Ninove et  de Grammont. Les iniliccs gantoises qui se sont imprudem- 
ment aventurées en rase cranipagne sont battucs. Bruges ouvre ses portes 
IL 25 octobre 1484 et le 28 du niènie inois c'est le tour de Gand. 

Maximilien s'y fait renconnaitre comme tuteur de la personne de son 
fils et du comté de Flandre. Le 16 février 1486, il est élu Roii des Ro- 
mains (cette dignité conférait le vicariat de l'Empire et  l'expectative du 
trône impérial). Mais les guerres du nouveau Roi des Romains sont mal- 
heureuses, endetté il altère la monnaie, réclama des subsides aux Etats de 
1:landres et une aide contre le roi de France (suzerain des flamands). 

Les Etats refusent, les gantois réorganisent les associations des ~ c h a -  
perons blancs et des compagnons de .la verte tente,. Ils marchent contre 
Anvers, Bruxelles et Courtrai. Maximilien se transporte à Bruges (16 dé- 
cembre 1487) et ayant constaté l'echec de ses tentatives de conciliation, 
il cherche à introduire des troupes fidèles dans la ville. Ses intentions sont 
mises à jour e t  lcs Brugcois lc retiennent, ils lui assignent une résidence 
forcée (le Craencnbur sur la place du marché). De nombreuses arrestations 
ont lieu. I'FmutCtc fierre La~ichalr est pcndii, i\lariniilicn est transféré 
dans un autre quarticr et surveillé par 36 gardes sûrs. 

En révolte ouverte contre le Roi des Romains, les villes de  Flandre ont 
soin de s'assurer une nouvelle fois de l'appui de Charles VIII. Celui-ci au- 
torise en outre le magistrat de Gand à battre monnaie d'or e t  d'argent au 
nom de Philippe le Beau (Fils de Maximilien et comte légitime). 

Le 16 mai 1488 après 3 mois de captivité, le roi des Romains renonce a 
son titre de tuteur du comté de Flandre et consent à ce que le dit cornbé 
soit gouverné au nom de son fils par l'avis et le consentement des trois Etats 



(Le Franc qui était le quatrième est supprimé). Il renonce à portér le ti- 
tre et Ics armes du comté, faute de quoi il déchargerais les flamands de 
leur serment de fidélité. Philippe de Clève se porte garant pour Maxi- 
milien et se constitue otage à cet effet. 

Après sa libération, le cœur iilcéré des Iiuiiiiliations subies, le père de 
Philippe le Beau fait connaître Ixir un iniiiiifcstc, e~ii'il ne tiendra pas les 
promesses faites trois jours plus tdt. I l  profite de l'arrivée de l'empereur 
Erédérick III pour attaquer Gand iiiais il éclioiic et il se contente de dé- 
\;istcr Siiio\.c ct Ics riches cam1;iigiio cii\.iroiiiiantcs. i'liilipl~e de Clève 
est r?oiiiii?é capitaine général des arniécs f1;im;iiidcs ct il force les mer- 
cemires i:llciiiaiicls i se retirer de Flandre. L'ciiipcrcur rcntrc chez lui et 
laissc son ;!rniéc ;III commandemeiit clii duc AllIert dc Sasc. 

Le Unbant cst livré aux plus liorribles dé\,astatioris. U n  rcdoiitablc 
ausilière Iiitc Ic trioiiiplie dc la çiusc royalc. La pcstc rcpaiicl toute sa 
fiiric sur iin p3!5 ruiiii' par Li giicrrc et dksolé par la clir;cttc. La iiiisèrc y at- 
teint son point culiiiiriarit c~iiaiid on a prciid que le roi dc France signc 
la paix avcc \Iasii~iilicn, pricint ~ i i i s i  ycs fliiiiii~iids et les br;il~;inçonr de 
lcur seul soiiticn. Peiidarit cette période les inoiinaics de ccs pays subi- 
rent de coiitiriuellcs dé\~aluations, c'est ainsi que ar csciiiplc, bicn que 
soli aloi Iiii soit coiiscn.k. le doiible pntard de 7 so 7 s (4 gros) vaut 8 gros 
puis 8 gros ct 1 2  niitcs et enfin finalcmcnt 9 gros. 

Le 30 octobre 1489 on conclut à Cadzand un traité humiliant et oné- 
reux pour les flamands (les brabançons avaient déjà capitulé). 

Le roi des Iloriiains est réintégré comme tuteur : Ics iiiagistrats des trois 
grandes villes (Gand, Bruges, Ypres) doivent lui dciiiandcr pardon à ge- 
noux, sans ceinture, iiu-picds et vêtus de noir, et Ic 1)ayciiicnt d'une lour- 
de amende est infligé. Cette dernière condition, créc de noiivelles dif- 
ficultés. 

Maximilien, fort de l'appui de l'Angleterre se lance à l'attaque et vainc 
aisément les faibles forces des communes. Le parti de la paix l'emporte, 
(16 juin 1492) et les principeaux opposants périssent par la main du 
bourreau. 

Cepeiidarit Pliilippe de Clc'vc, qui s'était retiré au chatau  de Sluis ne 
sc soiiinct pas. Lc sicse fiit iiiis dcv;iiit Sluis qui supl>ortq)ciidaiit deus 
rnois tout lc poids clcs aniiccs inipérialcs. h I'iiiiitation des gantois, il fit 
forgcr ;itrcc sa \,iiiscllc dcs floriiis <l'or et tlcs doiil>les ct siiiiplcs patarcls 
c:'argciit. ccci afiii dc pa!.cr 1;i g;iriiisoi~. Ccs IIIOIIII:I~CS Ciiiis~.~ 311 no111 clc 
Pliilippe lc 13caii irritkrent tcllciiiciit Ic diic .\Ibert de Sasc qu'il déclara 
toutes ces monriaics coniine billon (poiir la fonte). Ccs floriiis d'or, dont 
aucun ne nous est pan.ciiu ct qui nc noiis sont connus que par des placards 
cic I'époqiic. étaient déji si rarcs lors clc lcur éniission que Despars, qui ne 
c.)riip«s;i sa clironicjiic qiic 70 ans aprCs Ic sicgc-, ne les connaissait pas ; il 
parlc seulenient des iiioiiriaics d'argcnt. La \,ille capitula et Philippe de 
C l h e  obtint une pais honorable. 

Par cet te cipitiilatiori. Ics troubles pircrit fin cri Flandre. \iasiniilicn 
iic profita pas longteiiips ccl~endant clc cc titrc dc tuteur poiir Icqiicl 
f;iiit clc s;iriq et dc larnics avaient coulés, cil effct, iiioins de clcus ans plus 
tard Phili pe Ic Beau est rcconnu majeur (26 déccinbre 1494) et prend 
en mains 7 e gouvernenient du comté. 

FRAPPES MONETAIRES DURANT CETTE PERIODE 

Cit : ( 000 ) sontdes trèfles. 
( :-: ) sont des étoiles. 

A) ATELIER D E  GAND 
a) Emission de 1488 

1) FLORIN D'OR ( ? exemplaires) ? sols 
A/. Saint-Jean debout, portant de la main gauche un H G .  142a 
agneau qu'il montre de la main droite. Devant lui, un écu DdP. 16/25 
aux armes de Frandre. 
:-: BATISTA :-: PROSPER :-: ADESTO :-: 1488 :-: 
R/.  ECU à 9 quartiers (Autriche-Bourgogne) posé sur une 
croix fleuronnée et cantonnée des lettres G.A.N.D. 
PHs'  :-: D' :-: G :-: D :-: - R  :-: CO' FLA :-: 

Or, Rond, Module 23 mm., Poids 3,19 gr. 
2) FLORIN D'OR ( ? exemplaires) ? sols H G .  142b 

A/. Idem que précédent mais agneau est pose sur un DdP. 16/26 
livre 
:-: BATISTA :-: PROSPER :-: ADESTO :-: 
R/. Idem que précédent mais les extrémités de la croix 
sont fleurdelisées. 
PHs7 :-: D' :-: G :-: B' :-: C O  :-: F L N  :-: 

Or, Rond, Module 23 mm., Poids 3,05 gr. 
3) FLORIN D'OR ( ? exemplaires) ? sols. 

A/. Idem que No. 1. H G .  142c 
R / .  Idem mais la croix fleuronnée n'est pas cantonnée DdP. 16/27 
par G.A.N.D. 
PHs' :-: D' :-: G :-: D :-: B :.: C O  :-: FLN :-: 
Il existe une variante de cette pièce où les ponctations 

:-: sont remplacées par 000 (HvG. 142d). 
OP, rond, module 23 mm., Poids 3,21 gr. 
4) PATARD ( ? esciiipaircs; ? sols. H G .  144a 

A/. Lion à paiichc. DdP. 17/29-30 
+ EQUA :-: LIBERTAS :-: D E 0  :-: GRATA :-: 1488 
R/ .  ECU à 9 qiiiirticrs ]>osé sur une double croix fleuron- 
née et cantoriiiéc des lettres G.A.N.D. 
PHs'  :-: D'G' :-: D :-: B :-: C O  :-: FL-ANDRIE 

Argent, Rond, Module 27 mm., Poids 2,98 gr. 
5) PATARD ( ? exemplaires) ? sols. 

A/. Idem que No 4. HvG. 143 a 
R / .  ECU à 9 quartiers posé sur une double croix fleurdeli- DdP. 17/28 
sée et cantonnée des lettres G.A.N.D. 
Légende idem, mais D sans accent. 

Argent, Rond, Module 27,5 mm., Poids 2,80 gr. 
6) PATARD ( ? exemplaires) 

A/. Idem que W 4. 
R/. Idem que No 4, mais 

? sols. H G .  143b 
DdP. 17/31 
Duby. 83/5 



PHS' :-: D' :-: GRA :-: D :-: B :-: CO :-: FLAN 
Argent, Rond, Module 27,5 mm., Poids 3,lO gr. 

7)PATARD ( ? exemplaires) ? sols. 
A/. Idem que N" 4. HvG. 143c 
R/. Idem, mais les ponctuations de la légende sont des DdP. 17/32 
000 et la croix fleuronnée n'est pas cantonnée des lettres 
G.A.N.D. 

Argent, Rond, Module 27,5 min., Poids 3,08 gr. 

b). Emmission de 1489. 
8) FLORIN D'OR : ( ? exemplaires) 48 sols. 

A/ .  Lion heaumé assis à gauche ; en exergue, GANDA. + PHS 0 0 0  DEI  0 0 0  GRA 0 0 0  UUX a 0 0  B 000 COME(S) 
0 0 0  F(L) H G .  144 
R/ .  ECU aux armes de Flandre posé sur une croix four- DdP 17/33 
chue. 
FIAT 0 0 0  P-AX 0 0 0  I N  0 0 0  VIRTüT-E 0 0 0  TVA 
0 0 0  E T  (000 H )  AB) 

Or, rond, module 24% mm., Poids 3,31 gr. 

9) D E M I  FLORIN D'OR : ( ? exemplaires) 24 sols. 
A/. Comme N" précédent mais : HvG. 145 
P H s  :-: D E I  :-: GRA :-: DUX :-: C O  :-: F'L(A) DdP. 17/34 
R / .  Coinme N" précédent mais 
FIAT :-: P-AX :-: IN-VIRTV-TE :-: TVA 

Or, Rond, Module 20% m., Poids 1,61 gr. 
10) DOUBLE BRIQUET : ( ? exemplaires) 

8, puis 8Y2 , puis 9 gros. 
A/ .  Deux lions assis et affrontés, entre eux un briquet, H G .  146a 
en exergue, GANDA. DdP. 17/35 

+ BHS :-: D E I  :-: GRA :-: DUX :-: B' :-: COMES :-: 
F(LA(ND) . 
R/. Ecu aux arnles de Flandre vosé sur une croix fleu- 

ronnée et fleurdelisée. 
+ FIAT :-: PAX :-: I N  :-: VIRTVTE :-: TVA :-: ET 
:-: H(AB(V) 1489. 

Argent, Rond, Module 28% mm., Poids 2,9 gr. 
11) DOUBLE BRIQUET ( ? exemplaires) 

8, puis 81/2, puis 9 gros. H G .  146b 
A/.  Idem que précédent mais ponctuations 000 au lieu DdP. 17/36 
de :-: 

R / .  Idem mais croix seulement fleuronnée et : 
+ FIAT 0 0 0  PAX 0 0 0  I N  0 0 0  VIRTVTE 0 0 0  TVA 
000  ET 000  H(AB) 

Argent, Rond, Module 29 mm., 3,00 gr. (à suivre) 

H E T  SYMBOQL VAN BRUGGE'S ONAFHANKELIJKHEID 

Geschiedenis en numisniatiek lopen inet gelijke tred eveilwijdig naast el- 
kaar en vornlen in sommige periodes slechts één lijn. Dit  is ineestal zo, 
waar het gaat over iilunten en penningen, inaar wat de zegels betreft 
niag men zeggeil dat deze vergroeid zijn rilet sominige tijdvalcken uit de 
geschiedenis. Deze zegels vormen wel degelijk een afdeling van de numis- 
inatiek, alhoewel oningewijden zich inbeelden dat het er alleen om gaat 
de ineest volledige kollektie munten uit alle landen en alle tijden bijeen 
te zaiiiclcn. Soriiiiiigcii Iioiitlcii ook rekening iiict Iict I>c\varcii van medail- 
Io cil ~xiiiiiiigcii. :ii:iar 1xiiktibcli iiiernand clcrikt ;i;iii tlc zcgcls die, als 
ziniiebccld der gciiicciitcii. a;iii de charters of kciireii pchcclit \verden en 
clan ook één gcblcvcii zijii iiict di. geschiedciiis der gciiicciitcn. 

W e  kennen het oudste stadszegel van Brugge, in 1304 gegraveerd door 
JAN INGHELBRECHTS, genoemd JAN de ZEGELMAKERE. Het 
was Iict ziniic1,ccld \an de zeifstandigheid van Brugge, het grootste zegel 
der st;idssclicpciicii acontractzegel» genaamd, dat slechts in belangrijke 
ornstandiglietlcii gcl>riiikt werd. Voor minder belangrijke zaken bestond er 
een kleiner zcgcl. 

O p  de rand leest illeil « + SIGILLUM : SCABINOR (um) et 
BURGENSIUM VILLE D E  BRUGIS : AD CO(n) TRACTUS.. 

Naar aanleiding van dit genleentezegel lijlct mij een stukje geschiedenis 
in dit verband wel op zijn plaats. 
Omstandigheden waarin de zegels hun oorsprong vonden. 

Onlrtreeks de tiende eeuw hcgon Iici \,oll; zich vrij tc niakcn vail zijii 
heren en langzamerhand het rcclit viiii zclfbcstutir op tc eiscn. Z o  oiit- 
stonden de gemeenten. Het is Iict proccs der geincciitelijke onhroogding 
dat leidde tot zelfbestuur. Bclraltc cnkclc zeldzamc Roiiicinsc stedcn 
(Tongeren, Kortrijk, Doornik, enz.) ; hebbeil de meeste steden hun oor- 
sprong tc c1;iiikcn aaii clc I~istorisclic strijd tiisscii dc grafclijkc inaclit cil 
(lc stcdc1ijl;c iiiilitic. \vclkc Iia;ir ciiiclfazc keridc in 1302. Dc plaatscn, die 
-iiii:tig \.oor dc Iiiiiiclcl gclcgcii \\.;ircii. trokkcn iiicer dan allc aiiclcrc ccii 
stccds aaii,orocicndc I~evolking. Kooplicclcn cn nmbachtslicdeii vcstig- 
clcn zicli bii voorkciir op kriiispunteii van \vcgcn of waar hvcc \iateni.egcii 
saiiiciivlociclcii (S;irncri. Gcrit. Liiik). \vmr cc11 \v:itcr- ci1 cc11 landweg elkaar 
siicdcii (Lcii\.cii. Ticiieii). of \vaar rilier- cil ïcctaart iiiogcliik lvarcn 
(Briiggc. Gent. :\iit\\.erpcii). 

Sanieii iiict de grocicndc \vclstaiid oiit\vikkcldc zicli dc gecst u n  oiiaf- 
Iiankclijklieid cil dc clraiig ii;iar zclfhcstriiir. De \'laailise stcdcn. hcgtin- 
.itigd door Iiiiri \.orstcii. kaaiiicii tot oiigckciidc \\,clstand. De Iiandel \vcrd 
\~erlc\.cntiigd door de nicii\vc uitvocniioqclijkhcdcn naar Engeland, na dc 
\.cro\.eririg \.ail dit 1;ind door \\'illciii de \'cro\,eraar. oiidcr \ricils 133- 
nicrcn vcle \4aaiiise riddcrs strcdeii. Ook dc iiicu\vc bctrckkingcn tusscn 
Oost cri \\'est, gc\.olg \.;in tlc Kruistochtcn. en aan de siicllc vooriiitgang 
op zccvaartg,cl~iccl. Iict Iioucleii va11 jaariiinrktcn nict intcniatioiialc fanin. 
uc \.crbctcringcii iii Iiçt iiitiiit\vczcii. de opkoinst \,;in spin- en \\.cefnijvcr- 
Iieid. dit alles bc\.ordcrclc kraclitiq de bloei dcr geiiieentcri. 



Hoe verwierven de steden, waarvall het stadszegel het syrnbool was, 
hm politieke en militaire autonmie ? 

Vanaf de 10e eeuw begonnen koop en ambachtslieden zich te v d g a  
q p h m g *  pegeï~ vmr h m  vcrk. Ze riibttco seii stapdplaab 
op, ze bouw een oskade of en ham (portus, vandaar de naam pom 
ter, bu ). Dar et Iijfeigenm waren van een h a ,  moest men voor 
hen =nlcen opri $" ten, samengesteld 
geschiedde volgens nimvc wetten, het jus 

Daar de koopliuien (mercatorcs) niet 
graaf stondea, süchtten ze vemighgen, 
seerden openôaxe àiensten (plitie), hieven 
n d m  amballprm die nj het batuar op 
gai rond de stad, die ddus burg gaioemd 

Tenslotte, zodra zij zich sterk genoeg voelden on1 hun wil aan de heren 
op te dringen, verkregen zij charters (carta), keuren of wetten, die hen in 
zekere mate zelfbertuur toekenden. Temidden der feodale wereld ontstaan 
n~aakten de genleenten deel van de feodale hiérarchie als .zedelijke> li- 
charnen ; het ziln gemeenschappelijke ~lieerlilkheden» met de rechten en 
de plichten van een heer. 

Eenmaal zichzeif gewordcn, ontwierpcn de p e c n t c n  een b e s t u m  
eling o n g m  zoals wij doze thans nog kennen, mot dit verschil, dat in 

Lt hoidige münnl *ild a e  gemnntai onda c i e z e ~  
valien, t c r w i l ~ d e  Middclecawcn rechten en plichh 
geld &eu in ommstemming met de d t e n ,  dwr ellso gemmte 
verkregen. 

De  keur of het handvest was een door de soeverein en de gemeente 
verzcgelde alcte waarin de privilegien en vrijheden werden onlschreven en 
welke golden als het wederzilds aangegaan kontrakt als rechtsgeldige over- 
eenkomst. 
Hd b-t hidd onder meer in, hct recht door geen ailder geoordeeld 
k wrden dai door ziin natuurlijke en rechtstreeksc rechters, geen andere 
beEPstiagm te butakn dan die door de gemeente toegestaan, vrijheid inzake 
h=mdel, huwelijk en woning. 

Deze voorlopcn van onze svndiiten bestonden niet &nderlilk voor 
de patroons en voor de d e d e n ,  m a  voor d degsaen die dezelfde 
,<stiel» op hetzelfde bedrijj tritafenden. Dit @de kwam tot stand door een 
keur en door de hoofdman werd ncbt gesprokcn in &en die de gilde 
aanbelangden. 

In het belang van de hanclel en ter verovering of vrilwaring der mark- 

ten sloten de gemeenten zich aaneen eil vorinden «hanzen». 
Brugge, aan het Zwin, aanlegplaats voor de doorvaart van Skandinavië 

paar het Zuideil en verbondeil nlet Genua en Venetië door een regel- 
iiiatige beurtvaart, werd de meest belangrijke stad van de hanzesteden. 

Gent was sinds lang het centruin van de handelsbetrekkingen tussen 
onze streken en Duitsland. Brugge werd de zetel der Londense Hanze en 
die der XVII steden. Met Gent en Ieper vormde ze tevens de politieke 
bond der «drie leden van Vlaanderen~. 

De Lonclcrisc I-l:iiizc is tlc \x)orna;iriistc iiitcrlokalc hoiid gc\vccst vaii 
kool>licdeii die 01) l<ngcl;iiitl Iiaiidcl clrcvcn. %c ivordt circ'i 11s; \,crnield. 
iiia;ir is \vaarscliiiiilijk Iicel \vat oiidcr cil \;cniiocclclijk oiitstaaii iiit clc 
vcrsiiicltiiig \.ail een aantiil klciiic 1r;irizcri. trt:i;in.:iii cr h\.ce oncler de 
Icidiiig stonclen rcspcktic\.eliik \.ail I3riig>c cil \.aii Icpcr. I>cze I-Iaiizc 
~orgdc  \.oor de hcschcriiiiiig haiir Icclcii il1 de \.rcciiicIc cil ocfcnclc o\.cr 
Iieii Iiaiidclsrcclitspraak iiit. 

De Hanze der XVII stedeil wordt pas iii 1230 verinelcl en had dezelfde 
taak. Wel dient aan het cijfer XVII, dat in het toenmalig spraakgebruik en- 
bel «veel. betekende, geen nauwkeurige betekenis gehecht te worden. 
Gebruik der zegels. 

Zo zieii we in welke oinstandighedeil eil welke tijdsatmosfeer de zegels 
liun oorsprong vonden. 

Het oudste stadszegel van Brugge, 
dagtekenend uit 1301, in zilver gegraveerd door Jan Inghelbrechts, 

genaamd «Jan de Zegelmakere~ . 

\\'clliclit i >  Iiet ook Iccrciii!ii ccii \\c;:~rdjc te zcggcii o\xr Iict gclrruik 
cicr zcscls. Dc iiiccst voorkoiiiciidc iiiatcric. \iaariii Iict zcgcl tvcrd afgc- 
clriikt \\.as oorsprorikclijk so!iis ziri\.cr l>ijcii\~~;is. i i i  (Ic 1 ;c cciisv tcr vcr- 
>rc\.igiiig \.criiiciigcl iiict IN.. Spaaii~ qrocii. 1';iuscii zcgcldcii soiiis iiict 
loocl ilodc~l l~iil'i. 

Oorkniiclcii \i~erclcii i i i  de \liddclccii\vcn op perkaiiiciit gcsclire\rcii en 
sedcrt dc 13c ccii~v Iiaiigcn clc zcgcls oiideraaii tic oorkondc aan zcgel- 



staarteil van perkamenten, linnen band, koorzijde of hennep. 

Hiermede menen wij opnieuw een bladzijde belicht te hebben uit onze 
geschiedenis, waarin Brugge heel zeker een leeuwenaandeel gehad heeft. 

Ph. DENYS. 

ECHOS DU MONDE NUMISMATIQUE 

EOLIVIE 

Un projet gouverilemeiltal, visant à créer un peso bolivien, nouvelle 
~iiiité monétaire qui éq~iivaudait à 1.000 boli~~ianos actuels, a été dif- 
féré jusqu'au mois d'août. 

Le projet est appuyé par le président cle la République et ses minis- 
tres. Il pourrait être rendu effectif immécliateiilent par le moyen d'un 
décret spécial, qui devrait recevoir l'approbation législative lors de la 
prochaine session, au mois d'août. 

HOLLANDE 

La revue numisinatique .De Geuzeilpcniliilg~ du mois d'octobre 1961 
lxblie une carte renseignant tous les ateliers monétaires des Pays-Bas 
avec indication de la période de frappe pour chaque atelier. 

URUGUAY 

Ce pays vient d'émettre une nouvelle série clc 6 valeurs. 

A / .  Buste du général Artigas A gauclie. El1 dessous ARTIGAS 1960 

Autour REPUBLICA ORIENTAL DEL URUGAY 

R / .  Arnies de l'etat. 

1) PESO 1960 : CuprolNic. Poids 5,88 gr. Module 26 mm. Tranche can- 
nelée. 

2 j  50 centinlos : CLIP.-Nic. Poicls 4,41 gr. Module 22 inm. Tranche can- 
nelée. 

3) 25 centimos : Cup-Nic. Poicls 2,9-t gr. Module 16 min. Tranche can- 
nelée. 
R/ .  Valeur dans couronne de palmes. 

4) 10 centimos : Nic-lait. Poids 4,90 gr. Module 24 inm. Tranche lisse. 
5) 5 centinlos : Nic-Lait. Poicls 3, 43 gr. Module 20 mm. Tranche lisse. 
6) 2 centimos : Nic-Lait. Poids 1,96 gr. Module 16 mm. Tranche lisse. 

MALDIVES (Archipel des) 

K/. La valeur en lettres européennes, en dessous LARI en lettres arabes, 

MALI CAPITALE DES MALDIVES. 

1) 50 Laris 1960 : Nic-Lait. Poids 5,59 gr. Mod. 23,6 miil. Tranche de 
sécurité. 

2) 2'; Laris 1960 : Nic-Lait. Poids 4,06 gr. Mod. 20,2 mm. Tranche de 
sécurité. 

?) 10 Laris 1960 : Nic-Lait. Poids 5,08 gr. l\/lodule 23,l et 21,6 mm For- 
me : 12 x lobée. Tranche lisse. 

4) 5 Laris 1960 : Nic-Lait. Poids 5,08 gr. Module 20,3 et 17,8 mm. 
Forme 8 x lobée; Tranche lisse. 

5 )  2 Laris : Bronze, Poids 3,18 gr. Module 21,45 et  18,25 inm. Rectan- 
gulaire. Tranche lisse. 

6) Lari 1960 : Bronze. Poids 1,47 Ir. Mod~ile 14 inni. Ronde. Tranche 
lisse. 

TUNISIE 
5 Millièmes 1960 : Aluminiun~, Poids 1,5 gr. Module 23  111111. Tranche 

cannelée. 
A/ .  Au centre arbre feuillu, entouré (en écriture arabe) des mots 

BANQUE CENTRALE DE TUNISIE 1960. 
R / .  Au dessus chiffre 5 en écriture européenne, en dessous MILLIEME 

en lettres arabes. 

BELGIQUE 

Sotre collcctioii nationale s'est enrichie du demi-patagieon sans mil- 
Iésiiiic d'All>ert et d'Isabelle frappé Maastricht. Cette pièce était connue 
1):" dcs dociiiiiciits mais n'avait pas encore été retrouvée (Van Gelder- 
lioc il Z-2). La totalité de la frappe pour cette pièce ne dépassait pas 
1465 exemplaires. 

Communiqué par J.D.M. 

La nouvelle rilonnaie expriinée en LAKI vient de sortir et se compose de 
6 valeurs. 
A/. Emblèriles des Maldives dans une couronne de palmes, en dessous 
écriture arabe. A gauche, 1960 à droite 1379. 



FRAPPES 1961 
GRONDBEGINSELEN VAN H E T  MUNTENVERZAMELEN IV 

Ci-après vous trouvez les renseignements relatifs au genre et au nombre 
de piéces frappdcs par l'Hôtel des Monnaies au millésime 1961. 
Frappes nationales 

Lég. latine Lég. française Lég flam. 
50 Fr. ((Mariage Royal» argent 500.000 

5 Fr. ((Cérès. cupro-nickel * 6.000.000 4.120.000 
1 Fr. «Cérès» cupro-nickel 5.030.000 9.350.000 

E.rappe pour la Banque d'Ernission du Rwanda et  Buriindi. 
1 Fr. laiton : Cu 70 Zn 30 16.000.000 

Coiilmuniqué par Mr. G. J. Vail den Briele 
Contrôleur au Monnayage. 

POUR LES COLLECTIONNEURS DES MONNAIES BELGES 

Nouveaux essais monétaires : 

50 FRANCS EXPO ' 58. 
1 )  Cuivre : Conlme le type en circulation mais le nlot essai se trouve au 

dessus de la valeur. 
2 )  Argent : Idem que No 1. 
Ces essais existent pour les pièces françaises et pour les pièces flailiandes. 

ïi; FRANCS MARIAGE 1960. 
i )  Ch-ivre : Ide111 que le typè en circulation nlais le mot ESSAI se trouve 

à la gauche de la couronne. 
2)  Cuivre : Iclem qiie le précédent inais c'est le mot PKOEF qui se trouve 

2 la gauche de la couronne. Il est intéressant de remarquer que c'est la 
preiiiiere fois que le illot PROEF apparait sur un essai monétaire belge. 

:') et 4) Idem que N" 1 et 2,. rilais ces essais sont en argent. 

10 CENTIMES. 
i )  1957 fi-anpis : Le iiiot ESSAI se trouve sous la tête du mineiir. 
2) 1959 frai~çais : Type courant mais la tranche est cannelée. 
;) 1960 flamand : Comme le No 1. 
Nonvelles anomalies dans les iiionnaies belges : 

Notrc cabinet des médailles vient de recevoir une pièce de 5 francs 
1958 française (Type aztuel) frappée sur un flan de la pièce de 1 franc. 
Cette curiosité a été trouvée dans la circulation. 

Le cabinet des médailles possède également une pièce de 10 centimes 
1928 flanlafide possèdant le trou central d'une pièce de 5 centime et ayant 
un listel du revers pré:entant une saillie très importante. 

Jean D E  MEY. 

- - 

1-let Sn is uiterst gevoclig voor wat nien de tinpcst noemt. Deze treedt 
op wanneer tinnen voorwerpen lange tijd aan gote  koude worden bloot- 
gateld. Het be 'n van het optreden van tinpest vereist meestal een tem- 
pentuur van - 8 ' C. Ir tinpest eenmaal ontstaan L n  gaat de omzetting 
ook voort bij Iiogere temperaturrn (ts - 20 " cn + 18 " C) tot de voor- 
wcrpen geheel uiteenvallen. Muntstukken welke door tinpest zijn aange- 
tast, zijn maar op een enkele manier te bewaren : een constante kamer- 
teniperdtuut van minstem 18' C. In Iiet eval dat de munten nog niet 5 zijn aangestast is het konscnteren gemakke ijker, maar is de aIlerhoogste 
waakzaamheid geboden. De munten mocten in een droge omgeving, wor- 
den opgesteld, t.tz. het vochti heidsgehalte van de oingevende lucht moet 

9. Ziiver (Ag). 
a zo laag mogelijk worden gehou en. 

1s sedert de oudste tijden in zeer grote hoeveelheden uit de 

k rd ge- 
wonnen en werd dan ook zeer m e  als inuntmetaal gebruikt. it zilver 
werden de eerst bekende munten ges gen, in Lydië, in 625 v. Chr. Zilver 
\vas het domincrende riiuntcnmctaal der Crieken cn tijdens dc Romeinse 
Republick. Ook tijdens de Middeleetialcn en in dc daaropvolgeiidc tijden 
speelde het een overheersendc rol bij de aanmunting. 

Hct Ag heeft een h a i e  metaalglans, die het als inetaal voor siewoor- 
werpcn zeer gescliikt maakt, te meer, daar het als edelmebd behoorlijk 
tegen verscliillendc cliemicaliën bestand is. Hinderlijk hierbij is echter, 
dat zwvavclvcrbindingen in de atmosfecr, zilvereii voonverpen zwart kun- 
ilen kleuren. 
De mechanische eigenschappen zijn zeer slecht zodat het meestal gele- 
geerd wordt met koper. 

Orn het wil  dat zich op zilvermunten zou kunnen afgezet hebben te 
verwijderen mag enkel water en zeep gebruikt worden. Munten waaro de 
sporen van sleet reeds zichtbaar Ujn mo en met behulp van een %or- f stcl gercinigd worden (zachte tandenborste ), d u e  wclke in fdc, stempel- 
glans cf slip voorkon~cn enh l  met dc hand. 

Sonlmige verzanielaars houden zich op met het wegnemen van de na- 
tuurlijke oxydelaag welke op hun munten voorkomt, weg te nemen. Het 
verwijderen van de oxydelaag zal echter m e r  schade dan verbetering mee 
brengen. Men moct zich inbeelden dat dc op de zilverstukken 
liggende oxydelaag een hermetisch gesloten laag is die het stuk voor ver- 
derc aantasting beschmt, het venvijderen van dic laag brengt onvermij- 
delijk een zekere sleet, hoe klein ze ook inag -en, gevolgd door het 
vonnen van een nieuwe laag. Voortdurend venvijderen van d m  oxyde- 
laag brengt tenslotte een zichtbare sleet met zich mec. Persoonlijk reinig 
ik mijn munten slechts eenmaal : op het ogenblik van de aankoop. 
10. Zink (Zn). 

De ccrste ziiivere zinkmunten werden in België in 1915 als kleinmunt 
eslagen. Men vindt ze temg in Zwitserland in 1942 en in Duitsland tij- 

sens de tweedc wereldmrlog. Eveneens onder de vonn van l e g e n n p  in 
de meeste door Duitsland b ~ e t t e  landen tijdens deze laatste oorlo Het %- is een grijs-wit muntrnetaal dat slechts in tijden van nood wordt ge ruikt. 



De munten zijn zeer sterk aan sleet onderhevig en worden zeer vlug be- 
ciekt met een grauwe oxyde-uitslag. Voor liet reinigen gebruikt men best 
water en zeep en zorge daarbij de niunten daarna goed te laten uitdrogen 
(cf. ijzer). 

Nog een laatstc raad : Doc nict zo;ils dee vcrï~inclaar ttrclkc Iiet ongeluk 
had een kwikthcriiioinctcr te brckcii ho\,cii ccn dcel van zijn niuiiten. Kwik- 
zilver heeft inderdaad dc eigciiscliap de iiiccstc iiictalen oniiiiddellijk, doel- 
treffend en onhcrrocpclijk op te losscn cn cr aiiialganen nice tc vorrnen. 

HOOFDSTUK III. 
FIET THUISBRENGEN VAN MUNTEN EN VAN MUNTTYPES 

Voor het thuishrerigcn (t.t.z. Iict hcpalen \,an dc nominale tvaarde van 
de munt, waar, \vanriccr cii door \tic zc werd geslagcii) \:an munten, 
staan ons verscliillendc Iiiilpniidclclcn tcr bescliikkiri . Voor zovcrre het 
moderne inunten aaiigaat zal dit zclfs \vciiiig nioei ijkliedcri opleveren. 

Een munt onderscheidt zich van andere door : 
7 

1) De stof waaruit ze is vervaardigd ; 
2) Het  gewicht ; 
3) De grootte en de vorm ; 
4) De  uitvoering van de rand ; 
5) De afbeelding en de legende op de 17oor- en cle keerzijde. 

Laten we hier wat nader op ingaan : 
1. De stof d'er munten. 

Iii Iict \,oorgaanclc Iioofdstuk werd dit rccds uihoerig bcsprokcn voor 
\l.at de iiictitlcn bctrcft. Er \t,ercleii cclitcr in dc 1001) dcr tijclcn ook mun- 
ten vcrvaardigd iiit iiict-inetallieke stoffcn. \\'c kcnnen bijvoorbccld 
iiiuritcii iiit porsclciii. iiit klci, uit giittapcrclia. uit papicr cil karton, uit 
lcdcr. Er \alt op te iiicrken clat dit clni i  iiiecstal noocliiiuiitcn of primi- 
tic1.c iiiiiiitcii lvarcn. 

2. Het  gewicht. 
Het gc\viclit \-an ccn iiiiint ivordt bcst hcpaiild tloor iiiiddcl vaan eeii 

iiiiintbalans waariiicc iiicn tot op 1 / 10e gran na, tvcgcii kan. 1-Ict juistc 
\~aststcllcii \.ail Iict gc\viclit Iiccft \.ooral zijn I>claiig hij de iiiiintcn iiit de 
Oiidlieicl cn clc 3lidtlclceu\veri. \'oor niodcrnc riiuiitcn is Iiet aari te raden 
vari de balaiis gchriiik te niakcii indien dc authenticiteit \an Iiet stuk 
in tivijfcl gctrokkcn uordt. 

3. De  grootte en de vorm. 
1-lierriicclc \\.ordt iii de ccrstc plaats de diaiiieter bcdoclcl als Iiet cir- 

kelvormi~c niuntcii hctrcft. Bii iiiodcrne iiiunten kan Iict na aan van de 
diaineter Iict ops >orcri \.an \~cn.alsiiigcn en \rin variantcn in c Iiaiid Iicl- 1 B 

(en door a Ic kassicrs gekcnclc triicjc tot hct oiiiiiicldcllijk vaststel- gi;kr ii i  ceii grotc Iioe~~cclheicl iiiiiiitcn tnlsc zijn. is Iiet sainenhrcngen 
van dczc iniintcii iii rolletjcs. De rollctjes \iorclcii tiisscn dc v i n g e ~  sa- 
incngchoudcn en Iiorizontaai op ccn plnt vlak gclcgd. 1s de diameter klei- 
iicr of grotcr d;iii iioniiaal daii is Iict stiik vals. Hedendaags in omloop 
zijiide inuiitcii \;ail ceri zelfdc typc Iicbbcn cc11 zclfde diamcter ! ! 

Soiiiinigc beginiiciidc \.~r/~iniclaars clenkeii sonis dat een munt nood- 

zakelijk cirkelvormig iiioet zijn oiii iiiunt te zijii. Niets is minder waar. 
Er zijn vierkailte niunten bekend ( b ~ .  de Gentse noodmunten van de 
ccrste wereldoorlog ; de Duitse «Klippeii,), enz.) uit China is ons het 
zogeiiaanide «zwaardgelcl» bekend. 

4. De uitvoering van de rand. 
Dit zeer belaiigrijke onderdeel worclt door de iiieeste beginiieiide ver- 

zaiilelaars veelal verwaarloosd. Dit is fout. Het gebeurt zelfs clat ervaren 
~.erzanielaarç en beroepsnuinisiilate~i dit deel verwaarlozen bij het aandui- 
den van de staat van bewaring vari een inunt. Het is immers een utopie 
eeii iiiunt waarvan voor- en keerzijcle «Prachtig» zijn als dusdanig te be- 
stempelen als men nauwelijks liet randsclirift meer ltan lezen door reden 
ta11 sleet. De muiit is dan eenvoudigweg .fraai. en zeker niets meer. 
EIet hierhoveii aangehaalde geval is sleclits eeil theoretisch voorbeeld. Im- 
mers een iiiunt met voor- eii keerzijde (~Prachtig)) zal ineestal een rand 
van ciezelfde kwaliteit vertonen. 

Voor ouderc munten zal zicli dit randprobleeni iiiet stellen. Deze is 
steeds glacl. Voor de moderne munten echter evolueert de rand laiigsover 
de katelrancl naar deze met ingeslagen of reliëfgevend randschrift. 

In geval een randsclirift voorkomt, kunneii we twee gevallen onder- 
sclieiden in de stand ervan t.0.v. de voorzijcle en van de lzeerzijde. 
Rand A : Houden we de iiiunt horizontaal voor ons met de voorzijde naar 
boven gericht en zien we liet randschrift in oingekeerde stand dan spre- 
ken we vail de rand in positie A. 
Bv. lezeii we dan bij de Belgische 5 F-stukken, Leopold 1 met gekroond 
hoofd : ' 8 f lO13?88  V? 3 3 8 L O t I J  f l B I a  
Rand B : Houden we dc muilt horizontaal voor ons met de voorzijde naar 
boven gericht en ziell we het randschrift in leesbare stand dan hebben 
we te cloen met de stand B. 
Bv. lezen we dan bij de Belgiscl-ie 5 17-stukken, Leopold 1 met gekroond 
lioofd : DIEU PROTEGE LA BELGIQUE. 

W e  niakeii hier van [le gelegeiiheid gebruik oin eeii meestal verkeerd 
gebruikte uitdrukking recht te zetten. De  ineeste neclerlands sprekende ver- 
>:,amelaars (vooral in het zuideii) iioemen de rand van cle moderne munten 
iiiet reclite ribben een kartelrand. Dit is fout. De kartelraiid is wel met 
ribbeii, iiiaar de ruimte tussen twee opeenvolgeilde ribben, beter is 
l ier  te spreken van inkepingen, is iiierltelijk groot. De inkepiiigeil zijn niet 
reclit maar golveild scliuin,zoclat de rand min of ineer lijkt op een koord. 
De stukken niet rechte inkepiiigen, waarbij de inkeping en de ribbe on- 
geveer dezelfde dikte hebben, is eeil geribde rand. In een verder hoofd- 
stuk wordt hier nog op teruggekomen. 

5 - 6. De  afbeelding en de legende op voor- en keerzijde. 
\Vat is dc \,oor~ij(lc (a\.crs) \.ail ccn iiiunt? 1-Iet is clMc zijde waarop 

de Iioofclafl~ccldiiig \.oorkoiiit. Dczc Iioofdafhccldiiig kail zowcl cen pcr- 
sooii. ccii portrct, ccii clicr. ccn stadsaarizicht, ccii lcgeridc, eriz. zijn. 
In gc\al ciat bv. ccn I>ccldeiinar op I,cidc zijden vail dc iiiunt zou voor- 
koiiicri is Iict dczc zijclc \vaarop clc Iioofdl>ccldcnaar cn/of dc bceldenaar 
van de regerende persoon voorkomt. Meestal is het de zijde liggende te- 
genover de waarde-aanduiding. 



De keerzijde (revers) van een munt is clan deze liggend tegenover de 
voorziide. 

Het zijil cle voor- en keerzijde van de munt, penning of medaille welke 
(,ils het meest zullen leren en ons het best zullen toelaten een bepaalde 
inunt te classificeren. 

Een eerste punt is het bepalen van de slag. W e  onderscheiden twee 
gevallen : de r~iunteil geslagen in muntslag of de Franse slag en deze ge- 
slagen in medailleslag of de Duitse slag. 
- Muntslag (Franse slag) : als inen de munt met de voorzijde recht 
voor zich houdt en ze dan om haar verticale as laat draaien ziet men de 
keerzijde omgekeerd. Laat men ze oin haar horizontale as draaien dan 
ziet men de keerziide recht. 
- Medailleslag (Duitse slag) : als men de munt met de voorzijde recht 
voor zich lioudt en ze dan om haar verticale as laat draaien ziet men 
de keerzijde recht voor zich. Laat men ze om haar horizontale as draaien 
ziet men cle keerzijde omgekeerd. 

Deze beide definities zijn inaar geldencl \ioor de moderne munten ; bij 
niuilten uit de Oudheid en uit de Middeleeuwen zijn het steeds tussen- 
standen en is het zuiver toeval een munt- of medailleslag te ontmoeten. 

Laten we nu even de afbeelding zelf onderzoeken en er deze elementen 
uithalen welke ons van nut kunnen zijn 0111 met zekerheid te bepalen 
wanneer, waar, door wie, en voor welk land, streek of stad de munt in 
kwestie is geslagen geworden. 

a) De  legende. 
De  ouclste munten vertoonden geen of ternauwernood een legende. 

Daar zal eilkel het 'beeld en het gebruik van gespecialiseerde litteratuur 
ons hierover meer uitleg kuilnen verschaffen. 

O p  Griekse muliten zien we reeds het symbool verschijnen van zekere 
steden en streken zoals de uil voor de stad Athene. Daarnaast zien we de 
afbeeldingen van de Griekse goden en godinnen. Za kunnen we op 
zekere munten de afbeeldingen van Aphrodite, van Zeus, van Athena, van 
Juno Moneta, enz. l-ierltennen. \Ve treffen hier ook reeds een legende 
aan, al bestaat ze dan ook soms uit één enkele letter. Ze  duidt dan de 
naam van een stad, een koniilg, van een magistraat of van de stempel- 
snijder aan. Het koiiit soiiis wor d~ i t  op Crieksc iiiiinteii de tvaardc staat 
gesclireven. Voor Iict classificcrcii \.ail Crieksc stukkcn vcrwijzcn WC echter 
ilaar de gespecialisccrclc 1ittcr;itiilir ovcr (lit oiiclcr\vcrp. Dc kciinis \.an en- 
kele eleinentaire l>cgril)pcri \ail dc Oiid-Gricksc taal cil sclirift zijn daar- 
bii onoiltbeerlijk. 

Bij de Romeinsc munten is de legende in de meeste gevallen reeds 
duidelijker t.t.z. gemakkelijker te ontcijferen. Hier ook is een elementaire 
kennis van het Latijn noodzakelijk, en zal de verzamelaar dan enkel 
een systernatiscl-ie classificatie lcunnen doorvoeren bij het gebruik van 
ges~ecialiseerde litteratuur. 

A. A. HAECK. 
(het vervolgt) 


